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M_ggg INF ECTION DES SEMENCES DEg CEREALES 

. ~ De nombr eux ennemis des cultures peuvent s’attaquer aux céréales dès le 
semis, et provoquer <*es baisses de rendement ou de qualité. Une désinfection des 

semences permet de les combattre. Il s’agit de diverses maladies, d’insectes et 
de corbeaux. 


I e - PRINCIPALES MALADIES DES SEMENCES ET JEUNES PLANTULES 

Trois groupes de champignons sont à distinguer en fonction de leur mode 
de contamination. . ■ - , 

a ) Champign ons dont les germes se trouvent à la surface du grain 
Les spores, situées sur le grain, germent en meme temps que cel.ui-ci • le 
filament mycélien pénètre alors dans la plantule. ’ 

• • • * 

/ SUR BLE / 

“ jg-Çgg jig. du b lé (Tilletia caries) : cette maladie n’apparaît ru’au 
moment de l'épi ai son ; l'épi vert foncé à reflets bleuâtres, de dimension réduite, 
garde un port dresse, un aspect ébouriffé» Le grain de forme sphérique devient 
brunâtre, il est rempli d’une poussière noire dégageant une odeur de poisson pourri. 

.. “ : gusarium nivale cause surtout la destruction des -jeunes 

plantes lorsque des températures basses ralentissent la germination. Les plantules 
sont contournées, les premières feuilles restent étiolées et souvent n’émergent pas 
de terre, cette maladie détruit également les plantes plus âgées lorsqu.’Une couche 
de neige les recouvre pendant plusi eurs,.. semai nés. . . .- 

^ En cours de végétation, le parasite peut ensuite s'attaquer aux différents 

hr^fi V 3 P^eet eî ? P artlculier ^x épillets (taches elliptiques bordées de 
p™ ^ ase des glumes )* Il provoque un échaudage des grains qui se couvrent de ’ 

fructifications roses. Le champignon vit également dans les sols, sur les débris de 
plantes ainsi que sur les graminées spontanées. . • 

Fus arium ro seum s’attaque aux jeunes plantules dès le 

C r surflce n de^ * ^’ 0ri 3 ine mauvaise levée (manques importants). A 

la surface des^parties malades et brunies, on remarque assez tôt, surtout par-temps 

L^TéDis™ re ^ etement Clreux rcsé ' constitué par les fructifications du champignon. 

Les épis envahis peuvent se dessécher dès l'époque de la floraison ; assez souvent, 

les TJTl f C *.^ sa ™ : n'affecte que les épillets isolés qui se dessèchent alors que 
les epillets voisins évoluent normalement. g 

- ifjSeptorioses SOTlt également des maladies de fonte des semis. Le Septoria 
nodorum en particulier se développe sur les premières feuilles qui portent des taches 
ovales brunes, bordées par une marge plus foncée. Il s'installe sur les différentes 
parties de la plante, en particulier les noeuds. sur lesquels il provoque des taches 
arrondies, brun foncé, devenant rosées, les glumes et les glumelles entraînant un 
échaudage important des grains. Sur les épis atteints, un brunissement de la partie 

supérieure des glumes peut être observé. Ce parasite peut être à l'origine de baissés 
de rendement importantes. / d 

• • •/ • • • -T-*. 
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/ SUR ORGE / 

- j'g_Ç b gE b P n c ouvert (Ustilago hordeï) détruit 1» intérieur du grain, les 
glumes restant indimnel ; l'epi charbonné se maintient jusqu’à la récolte. Au moment 
du battage ou des différentes manipulations, les spores enfermées dans les épillets 
sont libérées et se répandent sur les grains sains. 

~ ou m aladie des stries (Helminthosporium gramineum) se 

manifeste d’abord par une décoloration dû limbe parallèlement aux nervures. Ces stries 
brunissent, les feuilles se lacèrent. La croissance de la plante peut être arrêtée, les 
épis atteints restent rigides, présentent des barbes flasques et ne forment que des 
grains atrophiés. 

~ b gg_Ü 2 g 2 E ioses provoquent des dégâts semblables à ceux causés sur le blé. 

/ SUR AVOINE / 

7 Le Charb on n u (Ustilago avenae) détruit les grains et les enveloppes flo- 
rales, laissant intact l’axe de la panicule. 

— Le Ch arbon c ouvert (Ustilago levis) détruit le grain, les glumes restant 

indemnes. 


“ (Helminthosporium avenae) provoque des taches brunes et 

la destruction progressive du feuillage. 

~ b 2_£!E22Ei22g (Fusarium nivale) et la Septoriose (Septoria nodorum) donnent 
lieu à des dégâts identiques à ceux observés sur blé! 

/ SUR MAIS / 

~ Le G:i - bb g79lj:Ë_22_E222£i22 e (Fusarium graminearum) attaque les racines des 
plantes et celles-ci“dëvIennënt”cassânteso La plante verse. Ce champignon peut être 
avec le "Pythium" à l'origine d'une fonte des semis. 

b ) Champignons se situant à l’intérieur du grain 

- Le_Charb 2 n_du_blé (Ustilago tritici), le_Charbon_ nu de l'orge (Ustilago nuda) 
ces deux champignons transforment grains, glumes et~glûmëlles”ên~ûnë"'pôüssière noire, 
n'épargnant le plus souvent que l'axe de l'épi. Ils peuvent être combattus par la désin- 
fection des "semences avec un produit à base de Carboxine. 

“ Les germ e s de Fusarium nivale et de Fusarium roseum peuvent aussi se rencon- 
trer à 1 ' intérieur du grain. “ ' 

Le blé dur présente une grande sensibilité aux attaques de Fusarium roseum, et 
les orges à celles du Charbon nu. 

c ) Champignons transmis par voie aérienne et s'attaquant aux jeunes semis 

— L’ Oïdium des céréales : cette maladie attaque les céréales, mais principa- 
lement les escourgeons et les orges 0 Elle se traduit par un feutrage blanc grisâtre 
sur les parties aériennes. 

Les Fu sariose s e t les Septorioses (voir la description des maladies en pre- 
mière page). 


2° - PRINCIPAUX RAVAGEURS DES SEMENCES ET PLANTULES 

Les attaques d'insectes sur jeunes semis sont fréquentes. Les traitements de 
semences peuvent limiter les dégâts causés par la mouche grise, les oscinies et les 
taupins. 

La mouche grise et les oscinies pénètrent dans les plantes à la sortie de 
l'hiver. Les dégâts provoqués par leurs larves ("asticots") sont caractéristiques : 
sur les jeunes plantes au stade 3-4 feuilles, la tige principale est détruite, la 
ou les dernières feuilles se dessèchent et seules les deux premières restent vertes. De 
mauvaises conditions de végétation entraînent alors la disparition de nombreux pieds. 

La présence des taupins est fréquente à la suite de remise en culture de 
prairies temporaires ou permanentes. Les attaques se portent sur les racines et le 
collet des plantes. 



à E 20°!a^es /m2. LindallC ^ ^ S± est injure 

LcS grains doivent ctrc semds superficiellement pour permettre l’action des 
produis sur toute la portion de la tigelle se trouvant dans le sol. Tout traitemS 
himique, en cours de végétation, s'avère aléatoire contre ces ravageurs. 

c) Les Corvifuges : 

peuvent compléter la protection des associations "fongicide et insec- 

d^Endosûlf produits à base d' Anthraquinone et certaines associations à base 
d hndosulfan sont utilisables. 


4° - REALISATION DU TRAITEMENT 

liquides. LCS ^° UdrCS S ° nt dG moins e» moins utilisées au profit des formulations 

. ^_ Lc plus souvent le traitement est effectué industriellement dans des 

installations spécialisées : coopératives, groupements professionnels, entreprises 
privées. L operation, ainsi réalisée, permet d'obtenir un enrobage homogène des semences 
et d éviter d.es surdosages responsables de cas de phytotoxicité et d'inefficacité. 

E>ans le cas où^ 1 'opération doit être réalisée sur l'exploitation, le 
mélangé à la pelle est a proscrire car il est dangereux et la répartition du produit 
est insuffisante ; l'utilisation de poudreuses spécialisées ou de barattes désaf- 

fe f e ir- re ^ erveGS a cct usa g e est à préférer. Le mélange et l'ensachage doivent 

-, ? en plein air ou dans un local fortement ventilé. Il faut éviter de toucher 

les grains traites avec les mains nues, les manipulateurs doivent être revêtus de 

qU1 S " r ° nt laVéS appès le traVail masque à poussière ; 

apres chaque operation, et avant toute ingestion de boisson et d'aliments, ils doi- 
vent se laver les mains et le visage à l'eau savonneuse. 

CQNCERNANT ^ ^IlEMENT DE L'QIDIUM DES ESCOURGEONS ET ORGES D'HIVER 

Dans certaines régions, de fortes attaques d'oïdium ont été observées, en 
automne, au cours de ces dernières campagnes sur escourgeons et orges d'hiver. Le 
développement parfois spectaculaire de la maladie et la place nouvellement prise 

danS . le rcVGnu l'exploitation, ont conduit à s'interroger sur l'in- 
teret d'une intervention chimique à cette époque de l’année. 

.... II. est, en effet, classiquement admis qu'un développement précoce de 
1 oïdium puisse nuire, dans une certaine mesure, à la croissance du système racinaire, 
risquant ainsi de sensibiliser les plantes à la sécheresse. 

En fait, si l'on considère le cas particulièrement étudié de l’oïdium de 
1 orge de printemps, les résultats obtenus au niveau du gain de rendement, qu'il 

s agisse de traitement de semences ou de traitement en cours de végétation, sont 
toujours très aléatoires. 

Sur escourgeons et les orges d'hiver, force est de reconnaître que les 
résultats expérimentaux sont peu nombreux et qu'il est difficile de porter un 
jugement définitif sur la nécessité des traitements d’automne contre cette maladie. 

V parques suivantes peuvent Strc formulées à propos des deux modes 
de "m®œl! 0nS chlmi q uos ! le traitement en végétation à 1* automne et le traitement 

1 ) Le traitement en végétation à l'automne - 

l'oïdium f intervenir dès que 5 à 10 % du feuillage est couvert par 

1 oïdium. Cette technique présente deux handicaps majeurs : 

- le stade de la culture est souvent avancé (début tallage) et une masse 
foliaire importante favorise le développement de la maladie. 

- la rémanence des produits n'excède pas trois semaines. 

Plusieurs essais conduits en 1976-1977 par le Service de la Protection des 
Végétaux et consistant a appliquer 1 litre de Milgo E à l'automne (280 g/ha d'Ethiri- 
mo1 ; n ont, pour aucun, permis de rentabiliser l'intervention. Il est vrai que les 
conditions climatiques du printemps 1977 ont été particulièrement humides. 
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30 PRODUITS UTILIS ABLES DANS LE TR AITEMENT DES SEMENCES 
a) Les fongicides : " 

Deux groupes de ngicides sont à distinguer : 

“ ^£î2Uicides_à^ action de contact 

cont™^”^ 16 Pr ° teCti0n Cf£iCaCe à la levée contre les champignons à 

+ i££_2JU£^£-2ercuriques ; ils sont très actifs sur un grand nombre de 
champignons (cane du blé, Septorio ses, Fusario ses, Charbon couvert de 
1 orge, Charbon nu de l'avoine, Helminthosporiose de l'orge). 

Cependant r ils sent très toxiques pour 1 -homme et les animaux et présen- 
tent, en outre, 1 inconvénient de diminuer la faculté germinative des 
semences blessees ou traitées depuis quelques temps. Ils sont presque 
ous interdits aujourd’hui, seul l'emploi du Silicate de Méthoxyéthyl- 
mercurc est encore autorisé, car moins dangereux. 

+ i£_^£££Ë£i_i£_;i'£^££zàbe_et_le_Mancopper : ils sont efficaces sur de 

semences o ChamPign ° nS ' tOUt “ nC rU * Uaïlt pas de nuire à la germination des 

+ ^*2^S£i^2l£ate_de_Cuivre : son action est insuffisante sur les charbons. 

Il permet de lutter contre la Carie, les Fusarioses et les Septorioses. 

+ il52^22Î2Ï222^222222„ ( s l_22_ le Quintozène sont spécifiques de la 
lutte contre la carie 0 

+ îl$_Z!2i2ame^ lc_Ca?tane et le Carbatène permettent de combattre les Septo- 
rioses du blé et le PYthium du mSTSTTe Thirame a en outre une action sur 
es fusai losesc . . Carbatène n'est efficace que contre la carie. 

+ n ' a dc scelle action que centre la carie. 

- 2222£ 2£ £££_£_ac t i on systémique 

. , Certains fongicides a action systémique peuvent atteindre des champignons 

situes profondément dans le grain „ Il s'agit, en particulier de : 

+ kh~T-T~~k' k 11ü CSt particulièpaaeat intéressante contre le Charbon du 
blé et les Charbons nu et couvert de l'orge. 

+ ££^iabendazole • cette matière active est la meilleure pour lutter contre 
Pusarium rose™ Elle est également efficace contre Pusarium nivale, ïes 
Septorioses, _a Cane eu blé, le Charbon couvert de l’orge et le Charbon 

du bl , POSSèdC “ 0, - ,tr2 œrtaine action contre ie Charbon 

du ble et le Charbon nu de l’orge. 

+ et le Méthylthiophan ate : ils agissent sur la 

Cane, les Fusaiiosos et les Septorioses 0 

Le Méthylthiophanate est efficace contre le Charbon nu. Ces trois matières 
a ves ne font pas l'objet d’une autorisation de vente à titre individuel 
mais uniquement dans des spécialités contenant d’autres fongicides autorisés. 

+ *’ 11 ‘"U Spécifique de l 'Oïdium de l’orge et possède une 

longue remanence. Il est nécessaire d’étalonner le semoir du fait d'une 

distribution ralentie des semences traitées au moyen de cette matière active 


ceuv dont gene] ; alc i les fongicides à action polyvalente sont à préférer à 

tant entre les 'h” T speclf,1< l ue i en raison des risques de rupture d'équilibre exis- 
p“s;^ilisé? Champignons ‘ Dans !» pratique, le mélange des matières actives est le 

b) Les insecticides : 

L ? î ^ lethlon ou 1 'Fndosulfan peuvent être utilisés contre la mouche grise; T P 
ie hion, 1 Endosulf an, ou le Lindane ont une certaine efficacité pour lutter contre 

• •/ » » . 
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0 ) Silicate de Méthoxyethylmercure 

(2) Ces matières actives sont autorisées sur toutes céréales 

^2) Ces matières actives ne font pas l*objet d f une autorisation de vente à txtre individuel} mais 
uniquement dans des spécialités contenant également d f autres fongicides du tableau* 



11^*3 

IIO 

113 

IIO 

1 1 • — 1 

110 
III — I 

"S 

lira 

lira 

11 

iië 

«a 

lira 

111 1 
lira 
lira 
lira 
11 

lira 

HQ 

lia 

lira 

11 

iis 

11 

lira 

lira 

n> 

IIW 

H 

lis 

ns* 


lira 

nra 

lira 


lira 

IIS 

us; 

IIO 

lira 

lira 


1 

o\ 

1 




























AVERTISSEMENTS AGRICOLES : SEPTEMBRE 1977 


2 ) Le traitement des semences au Milstcm (500 g/l d'Ethirimol) - 

Les augmentations de rendements obtenus à la suite de traitements de se- 
mences d’orges d’hiver sur la base d'une dose de 1 , 3 1 de Milstem par quintal de 
grain n'ont jamais été très élevées dans les quelques essais menés, aussi bier 
par 1*1. T. C. F. que par le Service de la Protection des Végétaux. 

La Société SOPRA propose une intervention à dose réduite de Milstem (0,45 1 
par quintal) qui aurait pour interet de réduire le coût tout en assurant une protec- 
ti on suffisante pendant l'automne et l'hiver. En l'absence de toute expérimentation 
réalisée, dans de telles conditions, par les services officiels, il ne nous est 
pas possible de prendre clairement position à ce sujet. La dose autorisée à la 
vente est jusqu'alors de 1,3 1 par quintal. Cette dose reste valable pour les orges 
de printemps qui ne reçoivent plus de traitement par la suite. 

La principale protection des orges d'hiver contre les maladies reste donc 
jusqu'à présent les applications effectuées du début de la montaison à l'épiai son 
avec des produits polyvalents. 

La lutte chimique contre l'oïdium d'automne des escourgeons et orges d'hiver 
est rarement rentable. Elle doit être réservée aux situations exceptionnellement favo- 
rables à l'expression des dégâts (risques d'attaque très précoce et intense, sol 
très séchant au printemps, etc •••) et réalisée, de préférence, au moyen d'un 
traitement de semences. D'une façon générale, il convient de détruire les repousses 
d'escourgeons ou orges d'hiver situées à proximité et qui constituent des sources 
importantes d'inoculum. Les semis trop précoces doivent etre évités. 


L'Ingénieur en Chef d' Agronomie 
Chef de la Circonscription Phytosanitaire "CENTRE" 


G. BENAS 



